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Dominé par des sommets enneigés de plus de 7 000 m, le Ladakh est un désert d’altitude suspendu à 
plus de 3 500 m, enclavé par de hauts cols. Confiné à l’extrême nord de l’Inde, aux frontières disputées 
du Pakistan et de la Chine.

L’Indus, l’un des trois fleuves majeurs de l’Himalaya traverse la fertile plaine de Leh, la capitale 
régionale. Dans les vallées adjacentes, des oasis abritent les villages. Au printemps, les taches de verdure 
des champs d’orge contrastent au sein d’un univers minéral et aride. La pierre règne ici en maître, et 
c’est avec ce matériau, blanchi à la chaux, qu’ont été élevés les « Gompas » et les « Chörtens ». À flanc 
de falaises ou juchés au sommet de collines, le Ladakh est la région de l’Himalaya qui compte la plus 
forte concentration de monastères Bouddhiste.

Au sein d’une population majoritairement paysanne, une sagesse et une intense ferveur religieuse se 
révèlent au quotidien par la pratique de rituels et l’utilisation d’objets religieux dont l’emblématique 
« moulin à prières ».
À l’Est, au seuil du Tibet, a 4 500 m d’altitude, autour des lacs Tso-Kar et Tsomoriri, les hauts plateaux 
du Chang-Tang sont le territoire des nomades Chang-Pa, éleveur de la chèvre Pashmina, renommée pour 
la qualité de sa laine.

Cette région, isolée l’hiver par les cols enneigés, est riche de promesses d’aventure. Au cœur de ces 
montagnes à la clarté et à la luminosité saisissantes, un fort sentiment de plénitude emplie le voyageur 
devant l’immensité et la beauté des paysages. 



La vallée de l'Indus et Leh (3 500 m), la capitale régionale, vue depuis le monastère de Namgyal Tsemo Gompa.



Tsemo Gompa (le monastère du pic) s'élève au sommet de la colline qui domine la ville de Leh. Autour de cet édifice flottent 
une multitude de drapeaux-de-prières (tib.tarchok). Sur ces rectangles de tulle coloré sont imprimées des formules sacrées 
(des mantras ou des sûtras) et des symboles. Confiant ainsi, au vent le soin de propager un message de paix et d'harmonie.



A Leh, deux moines bouddhistes en robes safran prient devant le Santi Stupa afin de recevoir l'aumône.



Moonland (3 624 m) ou vallée de la lune, nom donné a ce grand cirque d’argile près de Lamayuru.



Statue du Bouddha Shakyamuni érigée au-dessus de la gompa de Hemis.



La gompa de Chemrey, dans son univers minéral écrasé par la chaîne du Zanskar en arrière-plan. 



La gompa de Lamayuru (3510m) de l’ordre Kagyupa et ses deux grands chörten.



La statue dorée haute de 23 mètres du Bouddha Maitreya (Bouddha du futur) du monastère de Likir. 



De jeunes novices (dapas) de l'ordre Gelugpa, prient dans la cour de l'école du monastère de Likir. C’est généralement au 
terme de douze années que le novice est promu au rang de gelong, c’est-à-dire ordonné.



Un vieux lama sort du Dukhang (la salle de culte) dans la cour de Hemis, après avoir assisté au rite liturgique quotidien 
(chödpa) au lever du soleil.
. 



La vallée verdoyante de l'Indus et le gompa de Thiksey située à l’Est de Leh. 



Lamayuru construit à la fin du XIe siècle autour de la grotte sacrée dans laquelle séjourna Naropa, dans un site exceptionnel à 
126 km à l’Ouest de leh. 



À Leh (3 500 m), une femme âgée tourne un grand 
moulin à prières au temple bouddhiste de Gompa
Soma (Chokhang) en égrenant son chapelet.

L’immense moulin à prière du gompa de Lamayuru (3 
510 m) de l'ordre Kagyupa.



Les moulins à prières sont omniprésents au Ladakh, utilisés par 
les fidèles ou disposés sur le chemin de circumambulation 
autour des monastères.



Tzering, originaire de la région du Skurbuchan et du 
Sham coiffée d’un perak couvert de turquoises.

Pendant le Festival annuel du Ladakh, des hommes 
d'une troupe culturelle de la région de Gya-Meru ont 
revêtus leurs habits traditionnels.



Un homme d'une troupe culturelle de la région de 
Gya-Meru coiffé du singge-snamtchok, une coiffure 
immitant la tête d'un lion.

Une femme d'une troupe culturelle de la région de 
Nimoo



Après la cérémonie religieuse du matin, un moine accompli une circumambulation autour du gompa de Hemis, en tournant son 
moulin à prières et en récitant le mantra om mani padme hum.  



Tous les matins une fidèle accomplie, plusieurs fois, une circumambulation autour du temple bouddhiste de Gompa Soma 
(Chokhang) à Leh, en tournant son moulin à prières et en récitant le mantra om mani padme hum.  



La salle des lampes à huile du monastère de Hemis. Des pèlerins versent de l’huile dans les lampes pour qu’elles continuent 
de brûler et chassent ainsi symboliquement les ténèbres de l’ignorance. 



À Thiksey, des lamas de l'ordre Gelugpa réalisent un mandala fait de poudre de sable coloré.



Un moine de l'ordre Gelugpa se prosterne dans le Gonkhang de Thikse.



L'intérieur très colorés du Dukang Somar du gompa de Matho et la statue du Bouddha Sakyamuni. 



Alignement de chörtens près du gompa de Phyang. Symbole religieux, cet édifice illustre les étapes de la méditation, 
représenté par cinq niveaux attachés aux cinq éléments. Du bas vers le sommet : la terre, l’eau, le feu, l’air, l’éther ou l’essence 
de l’esprit. Le chörten ponctue les chemins et annonce la proximité d’un monastère ou d’un hameau. 



Sur le plateau du Chang-Thang (Changtang), des drapeaux de prières flottent au-dessus du village de Karzok (4 572 m) et le lac 
Tsomoriri.   



Le lac Tsomoriri (4 530 m) sur le plateau du Chang-Thang (Changtang), une multitude de drapeaux-de-prières (tib.tarchok) 
flottent aux vents. Sur ces rectangles de tulle coloré sont imprimées des formules sacrées (des mantras ou des sutras) et des 
symboles. Confiant ainsi, au vent le soin de propager un message de paix et d'harmonie.



Alignement de chörtens au-dessus du village de Karzok (4 572 m) et le lac Tsomoriri en arrière-plan.



Sur la rive sud du lac Tsomoriri, de nombreux mur mani jalonnent le chemin, où s'amoncellent de magnifiques pierres 
gravées de sûtras (prières bouddhistes).



Plateau du Changthang (Changtang), rive ouest du lac Tsomoriri (4 530 m).



Dans la vallée de la Markha, battage de l'orge avec des chevaux et des yaks au village de Umlung. 



Les chörtens de l'ermitage de Tetsha sur l’itinéraire de trekking de Chilling à Chogdo, dans la vallée de la Markha.



Vallée de la Markha, averse de neige sur les montagnes au-dessus de la plaine de Nimaling (4 840 m). 
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